
 

Psaumes de l’Archange Gabriel 

 

85. L’homme doit devenir lui‐même le savoir 

 

1. Lorsque nous, le monde supérieur, nous nous approchons de votre monde, nous 

constatons que seule la nature est vivante. Malheureusement, l’homme est mort, car 

pour lui l’existence n’est que dans les apparences. Il est vide à l’intérieur, éteint, ne vit 

pas avec son âme parce qu’il a perdu le lien avec la nature, avec la Mère, avec ce qui est 

vivant dans son monde. Alors il se tourne vers l’extérieur pour compenser, combler, 

cacher ce vide intérieur, ce malaise, car au fond de lui, il sait qu’il est mort, qu’il vit dans 

un monde sans âme. Il crée un monde artificiel pour combler ce manque. 

2. Ce que l’intelligence supérieure n’accepte pas, c’est que l’homme ait un savoir et ne 

le mette pas en pratique, n’en fasse pas un hymne à la vie grande et belle. Alors le 

savoir est perdu, car il ne fait que renforcer la mort dans le monde des hommes. 

3. Le monde divin est un autre monde. C’est le royaume de la vie. Les hommes qui 

vivent comme des graines ne peuvent atteindre ce royaume que par la floraison. 

4. Une fleur est la victoire de la vie. 

5. Les spiritualistes, les mystiques se tournent vers le monde divin et demandent sans 

cesse à recevoir de l’aide, des réponses à leurs questions. Pourtant, il est étonnant de 

voir que bien souvent, ils ont déjà les réponses ; seulement, ils ne veulent pas entrer 

dans le courant de la vie, dans la transformation, dans la mise en application de ce qu’ils 

savent. Leurs prières sont un moyen de se fuir eux‐mêmes et même de fuir le monde 

divin. 

6. Un homme ne peut comprendre plus que ce qu’il peut intégrer. S’il comprend un 

mystère et ne le met pas en pratique ou n’en fait pas un acte de vie sacré, aucune autre 

compréhension ne peut lui être donnée sans qu’il ne tombe malade et que sa destinée 

ne soit alourdie d’un poids supplémentaire. Il vient donc un moment où il n’y a plus de 

réponses du monde divin, car tout savoir qui n’est pas vivant finit par se transformer en 

déchet et par augmenter la mort dans le monde de l’homme. 

7. Le monde divin aide l’homme en lui apportant la réponse en fonction de ce qu’il est, 

de ce qu’il peut comprendre, de ce qu’il peut faire. 

8. La victoire du savoir survient lorsque l’homme le reçoit du monde supérieur et le met 

en pratique pour glorifier la vie. 



9. Si l’homme est réellement intelligent, il reçoit la réponse et la fait sienne par le 

travail, pas seulement dans la sphère de l’intellect et du cœur, mais jusque dans l’acte 

qui glorifie la vie divine. Par exemple, si un homme reçoit une clarté sur ce qu’est 

réellement la paix, il doit accorder tout ce qui vit en lui avec l’Ange de la paix et avec ce 

qu’il a compris de la paix. 

10. L’homme doit devenir lui‐même le savoir qui l’éclaire et le conduit. Ainsi, il permet à 

la lumière supérieure d’entrer dans sa vie et de toucher la terre. 

11. Dans son ignorance, l’homme pense que tout est comme lui, mort. Pourtant, pour le 

monde divin, une réponse, une compréhension sont des êtres vivants qui s’approchent 

de l’homme avec des missions à accomplir. Si l’homme ne les accueille pas dans sa 

maison, ce sont non seulement des offenses mais des trahisons, car ces êtres souffrent, 

s’étant fait attraper par le monde des hommes. 

12. Le monde divin sait qu’il est dangereux de s’approcher du monde des hommes, car 

lorsque des missionnés s’approchent de la terre, ils sont bien souvent conduits dans le 

monde de ce qui est éteint, sans âme, sans vie. 

13. Si une lumière vient te voir, accueille‐la non seulement en toi, mais jusqu’au bout de 

ton être et de ta vie. Fais en sorte qu’elle devienne victoire pour la vie, jusque dans ton 

monde. Si c’est la paix que tu as comprise, tu dois réaliser une œuvre de paix. Peut‐être 

faut‐il te réconcilier avec ton voisin, avec ton ami ou arrêter d’être rongé par le 

désespoir, dirigé par certaines pensées accablantes... Comment faire ? En te mettant en 

harmonie avec l’Ange de la paix dans la vérité. 

14. Dans une révélation de la Lumière, il ne peut y avoir 2 mondes. L’homme doit 

harmoniser son propre monde avec l’intelligence supérieure jusqu’à l’incarner pour la 

victoire de la vie, sinon il ne peut y avoir d’alliance ni de réponse. 

15. Si tu comprends quelque chose, fais‐en une œuvre qui soit une offrande, un corps 

pour la lumière animant ta compréhension. Alors le savoir sera vivant en toi, agissant, il 

sera un avec toi. 

16. Les hommes doivent savoir ce qu’ils veulent et apprendre à développer leur volonté 

et leur faculté de concentration pour devenir des créateurs, des êtres agissant dans le 

sens de la lumière qui les éclaire. Alors ils gagneront la Lumière et la vie, un corps de 

Lumière. 

17. Pour les Enfants de la Lumière, la plus grande bénédiction à l’heure actuelle sur la 

terre se trouve dans la Nation Essénienne. Lorsque tu y entres, tu es associé à un Ange. 

À travers une vertu, tu peux conduire cet Ange dans ta vie, devenir son visage, ses mains 

et ses pieds sur la terre et être associé à travers un cercle d’Anges à une œuvre divine 

en incarnation dans le monde des hommes. 



18. La faiblesse des Enfants de la Lumière est d’être des rêveurs, de se laisser facilement 

attraper par les mondes de l’illusion. Ils sont hésitants, manquent de détermination, de 

discernement, de concentration, d’ardeur. Lorsque la réponse à toutes les questions 

leur est donnée à travers la Nation Essénienne, ils refusent de l’entendre, l’ignorent. En 

fait, ils ne veulent pas recevoir la réponse et cultiver le lien avec un monde supérieur. Ils 

veulent juste, comme les matérialistes, être rassurés et renforcer l’illusion du monde 

des apparences qui leur cache le grand vide qui est en eux. 

19. La Nation Essénienne est la réponse pour le monde actuel, mais elle n’est pas pour 

ceux qui veulent garder leurs illusions ; elle est pour ceux qui veulent servir la Lumière 

en faisant de leur vie une œuvre. 

20. Pour un être humain, la vie la plus belle est de porter dans la vérité et la pureté le 

visage et l’expression d’un Ange. 

21. Arrêtez donc de vouloir tout comprendre, surtout ce qui est inutile, car vous 

surchargez votre vie dans le monde de la mort et un jour, il faudra rendre des comptes : 

on vous demandera ce que vous avez fait du savoir que vous avez reçu. 

22. Bien sûr qu’il est sage de vouloir s’instruire, de vouloir comprendre et éclairer le 

monde, mais il est encore beaucoup plus sage de comprendre une petite vérité et de la 

faire sienne pour la gloire de la vie. 

23. Ce que les hommes appellent le « savoir », même spirituel, renforce bien souvent 

leur monde de la mort. Ils accumulent des réponses, les enferment dans des boîtes, à 

l’image des génies prisonniers de bouteilles, les posent sur des étagères et les regardent 

de temps en temps, quand ils en ont besoin. Mais ce savoir est à l’extérieur d’eux ; il ne 

leur appartient pas vraiment. Quelqu’un peut le voler, le faire disparaître, et alors, que 

reste‐t‐il ? 

24. La Lumière est vivante. Elle veut vivre avec l’homme dans l’amour, le respect, la 

liberté, la complicité et ne pas être capturée et emprisonnée dans le monde de la mort. 

Cette attitude n’est pas essénienne, car les Esséniens prennent soin de la Lumière et 

sont à son service. 

25. La Lumière est le bien commun qui doit éclairer tous les êtres, non pas pour être 

conduite en esclavage, mais pour être honorée comme la reine du ciel, la splendeur des 

Anges. 

26. Les Esséniens sont les véritables thérapeutes sur la terre. Ils sont généreux de la vie 

et font vivre la Lumière par leur propre vie consacrée à la Lumière dans la vérité, dans 

l’Alliance, dans la solidarité et le soutien mutuel. 

27. Il vaut mieux un petit savoir réalisé qu’un grand savoir mort et inutile. 


